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����Holding ACK de l’homme d’a�aires gabonais, Alain-Claude Kouakoua (photo), a o�cialisé dimanche 19 avril la signature d’un accord portant sur le rachat de la société de BTP 
Colas Gabon, �liale du groupe français Bouygues.

La �nalisation de la transaction, dont le montant n’a pas été dévoilé, est attendue dans les prochains mois. Selon les termes de l’accord, Holding ACK reprend les actifs industriels 
de Colas Gabon, incluant les carrières, les installations de production ainsi que l’ensemble du personnel, soit 254 employés.

L’objectif est d’assurer la continuité des opérations tout en renforçant la présence d’un opérateur local dans un secteur stratégique. « Cette étape marque un tournant pour 
Holding ACK. Nous sommes �ers d’accueillir les équipes de Colas Gabon et leurs compétences, qui viendront renforcer notre capacité à développer des projets structurants au 
Gabon », a déclaré M. Kouakoua, également président de la Fédération des entreprises gabonaises (FEG), le principal mouvement patronal du pays.

Du côté français, ce retrait s’explique par la volonté d’assurer la pérennité des activités via un « acteur local solide », mieux adapté pour garantir la continuité des opérations au 
béné�ce des équipes, des clients et des partenaires, a indiqué Pierre Gilles Douriez, directeur régional de Colas pour le Maghreb, l’Afrique centrale et de l’Ouest. Mais derrière ce 
discours o�ciel de continuité, ce départ du groupe français intervient quelques années après une période de fortes turbulences.     � 
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EMPRUNT OBLIGATAIRE PAR APPEL PUBLIC A L’EPARGNE
« EOG 2026 A TRANCHES MULTIPLES »

85 000 000 000 DE
FCFA

FINANCEZ LE DÉVELOPPEMENT, RÉCOLTEZ LA CROISSANCE

PÉRIODE DE SOUSCRIPTION DU
25/02/2026 AU 25/05/2026

PRIX DE L’OBLIGATION 10 000 F CFA

T R A N C H E  A

MATURITÉ
04 ANS6,5 %MATURITÉ

03 ANS6 %
T R A N C H E  B

��������������
DAILY REVIEW

C
o

m
m

u
n

ic
a

ti
o

n
 à

 c
a

ra
c

tè
re

 p
ro

m
o

ti
o

n
n

e
l

https://www.agenceeco�n.com/actualites-�nance/2004-137681-holding-ack-d-alain-claude-kouakoua-annonce-le-rachat-de-colas-gabon
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�     L'électri�cation des zones rurales reste l'un des grands dé�s du continent africain. Pour y répondre, la RDC s'associe à un partenaire privé a�n de mobiliser les �nancements 
nécessaires au développement de ce type de projets sur son territoire.

L’Agence nationale de l’électri�cation et des services énergétiques en milieux rural et périurbain (ANSER) et la société de conseil �nancier In�nite Capital ont signé, le 30 mars 2026 
à Kinshasa, un protocole d’accord visant à structurer et à mobiliser des �nancements en faveur de projets d’électri�cation en République démocratique du Congo (RDC).

Selon le document consulté par la rédaction, ce partenariat porte sur la structuration �nancière, la promotion et la mobilisation de ressources publiques et privées destinées au 
�nancement d’infrastructures d’électri�cation rurale et périurbaine.     � �
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«    L'Afrique produit ce qu'elle ne consomme pas et consomme ce qu'elle ne produit pas. Cette formule frappante résume à elle seule les contradictions d'un continent qui possède 
entre 50 et 60% des terres arables non exploitées dans le monde, mais importe encore massivement des produits alimentaires qu'il consomme.

Derrière ce paradoxe, une équation �nancière non résolue : un dé�cit de �nancement agricole estimé à 170 milliards $ par an, des PME agro-industrielles asphyxiées entre banques 
frileuses et instruments inadaptés à leurs cycles d'exploitation, et des capitaux privés qui continuent de bouder un secteur qu'ils jugent trop risqué.

C'est précisément à ce nœud que travaille Tarek Toko Chabi. Responsable de l'Agro-industrie à la BOAD. Il est l'un des rares pro�ls à articuler, depuis l'intérieur d'une institution de dévelop-
pement régionale, la double lecture du �nancier et du spécialiste sectoriel. Depuis Lomé, au sein du Département Agriculture et Agro-Industrie, il suit au quotidien les dossiers d'investis-
sement agro-industriels des 8 pays de l'UEMOA, de la structuration des projets à leur mise en œuvre, en passant par leur �nancement.    » 

«    La Banque d’Investissement et de Développement de la CEDEAO (BIDC) a organisé un atelier de renforcement des capacités à l’intention des membres de son Comité pour l’Égalité 
de Genre, du 31 mars au 2 avril 2026 à Lomé. Cette session s’inscrit dans le cadre de la mise en œuvre du Sceau de l’Égalité de Genre pour les Institutions Publiques (GES-PI), en partena-
riat avec le Centre de services régionaux du PNUD pour l’Afrique.

Le GES-PI est un cadre internationalement reconnu qui accompagne les institutions publiques dans l’intégration systématique de l’égalité de genre dans leurs politiques, leurs 
structures de gouvernance et leurs pratiques opérationnelles. À travers ce programme, la BIDC réa�rme son engagement à faire de l’inclusion du genre un levier stratégique de 
transformation institutionnelle et de réalisation de son mandat de développement, conformément à l’Objectif de Développement Durable 5 (Égalité entre les sexes) ainsi qu’à la 
Déclaration et au Programme d’action de Beijing.     »
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https://www.agenceeco�n.com/actualites/2004-137697-la-bidc-renforce-ses-capacites-institutionnelles-en-matiere-d-egalite-de-genre

https://www.agenceeco�n.com/actualites/2004-137710-le-secteur-prive-nest-pas-philanthrope-il-ne-prendra-le-risque-que-si-quelquun-le-partage-avec-lui-tarek-toko-chabi

https://www.agenceeco�n.com/actualites-industries/1704-137656-in�nite-capital-prevoit-d-investir-100-millions-pour-l-electri�cation-rurale-en-rdc
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SITUATION MARCHES CEMAC

��

Obliga�ons 
Valeur 

Nominale 
COURS 

(J+3) 
24/04/2026 

"+ Haut "+ Bas 
Volume 
transigé 

ALIOS 6.5% BRUT 
2023-2028 

6 250,00 100 74,57 106 94 0 

ALIOS 6.00% BRUT 
2023-2026 

2 500,00 100 27,53 106 94 0 

EOG 6.25% NET 2022-
2028 

6 000,00 100 178,77 106 94 0 

ECM R 6.25% NET 
2022-2029 

8 000,00 100 454,79 106 94 0 

EOTD 6.5% NET 2022-
2027 

5 000,00 100 102,40 106 94 0 

ECM R 6% NET 2023-
2027 

10 000,00 100 501,37 106 94 0 

ECM R 6.75% NET 
2023-2029 

10 000,00 100 564,04 106 94 0 

ECM R 7.25% NET 
2023-2031 

10 000,00 99 605,82 104,94 93,06 0 

EOG 6.00% NET 2021-
2026 

2 500,00 99,5 133,15 105,47 93,53 0 

BDEAC 6% NET 2022-
2029 

8 000,00 100 151,23 106 94 0 

BDEAC 5.45% NET 
2020 - 2027 

4 000,00 100 68,09 106 94 0 

BDEAC 5.6% NET 
2021-2028 

6 000,00 98,5 126,12 104,41 92,59 0 

BDEAC 6,20% NET 
2024-2031 

10 000,00 100 56,05 106 94 0 

BDEAC 5,95% NET 
2024-2029 

10 000,00 94,96 53,79 100,66 89,26 0 

BDEAC 4,70% NET 
2024-2027 

10 000,00 100 42,49 106 94 0 

Actions Cours "+ Haut "+ Bas Volume 
transigé 

SEMC 50 000 50 000 49 000 0 

SAFACAM 30 000 33 000 30 000 1 350 000 

SOCAPALM 50 000 55 001 50 000 1 500 000 
LA REGIONALE 42 000 42 000 42 000 0 

BANGE 228 085 228 085 228 085 0 

SCG-Re 21 500 21 500 21 300 0 
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SITUATION MARCHES CEMAC

    

Le CAC 40 a cédé 1,12 % à 8 331,05 points, sanctionné par le regain brutal des tensions géopolitiques au Moyen-Orient, notamment la refermeture du détroit d’Ormuz 
et l’enlisement des discussions entre les États-Unis et l’Iran. Cette situation a ravivé les craintes in�ationnistes via la remontée du pétrole, provoquant des prises de 
béné�ces sur les valeurs cycliques et du luxe. Malgré la baisse, les supports techniques autour de 8 300 points ont tenu, suggérant une phase de consolidation plus 
qu’un retournement de tendance.

Le S&P 500 a légèrement reculé de 0,24 % à 7 109,14 points, marquant une pause après plusieurs records historiques. Les investisseurs ont réagi à la hausse marquée 
du pétrole (+6 %), conséquence des incidents maritimes impliquant l’Iran, tout en restant con�ants sur la solidité des résultats d’entreprises. Le marché reste proche de 
ses sommets, traduisant une résilience notable et une attente prudente avant la �n o�cielle du cessez-le-feu prévue dans la semaine.

Le Dow Jones a terminé quasi stable (-0,01 %) à 49 442,56 points, masquant des mouvements sectoriels contrastés. Les valeurs énergétiques ont béné�cié de la �ambée 
du pétrole, tandis que les transports et certains industriels ont sou�ert de la perspective de coûts plus élevés. L’indice re�ète un climat d’attentisme, les investisseurs 
privilégiant une rotation sectorielle plutôt qu’une réduction du risque globale.

Le NASDAQ Composite a reculé de 0,26 % à 24 404,39 points, mettant �n à une série historique de 13 séances consécutives de hausse. La consolidation s’explique par 
la prise de béné�ces sur les mégacapitalisations technologiques, dans un contexte de hausse de l’énergie et de retour de l’aversion au risque. Néanmoins, le segment 
logiciel et l’IA ont continué d’attirer des �ux, illustrant une con�ance intacte dans la thématique technologique de long terme.
Le DAX a chuté de 1,15 % à 24 417,80 points, pénalisé par la remontée des prix de l’énergie et l’impact potentiel sur l’in�ation européenne. Les valeurs industrielles et 
exportatrices ont été sous pression, dans un climat marqué par l’incertitude géopolitique et la croissance atone en Allemagne. Malgré le repli, l’indice reste technique-
ment solide, évoluant encore dans une tendance haussière de moyen terme.

Le FTSE 100 a perdu 0,55 % à 10 609,08 points, a�ecté par la baisse des valeurs défensives, notamment pharmaceutiques et �nancières. À l’inverse, les groupes énergé-
tiques ont limité le recul grâce à la progression du Brent. Le marché londonien reste sensible à la géopolitique internationale, tout en intégrant des données 
économiques britanniques relativement robustes sur l’emploi.

Le Nikkei 225 a progressé de 0,60 % à 58 824,89 points, porté par la bonne tenue des marchés américains en �n de semaine précédente. L’indice a toutefois réduit ses 
gains en séance face aux incertitudes persistantes sur la situation au Moyen-Orient et la dépendance énergétique du Japon. La faiblesse du yen a continué de soutenir 
les valeurs exportatrices, maintenant la dynamique haussière.

Le Shanghai Composite a gagné 0,76 % à 4 082,13 points, soutenu par un large rebond des actions domestiques, notamment dans la technologie, l’IA et les équipe-
ments industriels. Les investisseurs ont salué l’anticipation de politiques de soutien et la perspective d’une in�ation énergétique mieux maîtrisée pour la Chine. Le 
marché domestique a ainsi a�ché une dynamique plus constructive que les places occidentales.

INDICE BOURSIER

CAC 40 Cours Indice PX1, Cota�on Bourse Euronext Paris - Boursorama 

Pays Instruments Maturité Date 
d'annonce 

Date 
d'adjudica�on 

Date de 
valeur 

Date 
d'échéance 

 Montant 
(millions FCFA)  

CAMEROUN OTA 2-15 ans 28/04/2026 04/05/2026 06/05/2026 2029-2041  40 000  
CAMEROUN BTA 26 semaines 21/04/2026 27/04/2026 29/04/2026 28/10/2026  15 000  

CONGO OTA 03 ans 30/04/2026 05/05/2026 07/04/2026 06/05/2028 5 000 
CONGO BTA 52 semaines 30/04/2026 05/05/2026 07/04/2026 06/05/2027 20 000 
TCHAD OTA 02 ans 23/04/2026 29/04/2026 01/05/2026 30/04/2028 10 000-15 000 

Indices 
Ouverture 
(Boursorama) 
20/04/2026 

Clôture 
(Boursorama) 
20/04/2026 

Var. vs veille + Haut - Bas 

CAC 40 8 313,78 8 331,05 -1,12% 8 356,81 8 310,73 

S&P 500 7 117,05 7 109,14 -0,24% 7 122,65 7 084,41 

DOW JONES 0,00 49 442,56 -0,01% 0,00 0,00 

NASDAQ Composite 24 417,53 24 404,39 -0,26% 24 435,92 24 221,53 

DAX 24 385,04 24 417,80 -1,15% 24 497,38 24 290,00 

FTSE 100 10 668,44 10 609,08 -0,55% 10 683,65 10 583,17 

Nikkei 225 58 821,16 58 824,89 0,60% 59 169,13 58 687,96 

SHANGHAI COMPOSITE 4 053,37 4 082,13 0,76% 4 083,19 4 051,69 



EUR/XAF=655,957 F CFA
Cours Euro Dollar, Prix Euro Dollar, Six - Forex 1 EUR/USD SPOT - Boursorama 
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L’or a légèrement reculé sur la séance du 20 avril 2026 (-0,20 %), clôturant près de 4 820 $ l’once, malgré un contexte géopolitique tendu. Le métal précieux a été 
pénalisé par un ra�ermissement du dollar américain et des rendements obligataires, conséquence indirecte de la �ambée des prix de l’énergie liée aux tensions 
autour du détroit d’Ormuz. Bien que l’or conserve son rôle de valeur refuge à moyen terme, la hausse du pétrole ravive les craintes in�ationnistes et de resserrement 
monétaire, limitant les �ux acheteurs à court terme et maintenant le métal dans une phase de consolidation sous ses récents sommets.

Le Brent a progressé de +2,56 % pour clôturer à 94,32 $, porté par une spectaculaire réintroduction de la prime de risque géopolitique. La saisie d’un navire iranien 
par les forces américaines et le rétablissement partiel des restrictions sur le détroit d’Ormuz ont ravivé les inquiétudes sur l’o�re mondiale, sachant qu’environ 20 % du 
pétrole mondial transite par ce passage stratégique. Malgré une volatilité extrême ces dernières séances, le marché a clairement réagi à la perspective d’une perturba-
tion prolongée des �ux physiques, soutenant les prix au-dessus de 90 $.

Le blé CBOT s’est apprécié de +1,02 %, clôturant autour de 5,96 $, soutenu par un ensemble de facteurs fondamentaux. Les marchés ont intégré des risques météo 
persistants dans les principales zones de production américaines (Grandes Plaines), combinés à des tensions sur l’approvisionnement en fertilisants, indirectement 
liées aux sanctions et restrictions logistiques au Moyen-Orient. Par ailleurs, les données d’exportations américaines supérieures aux attentes ont renforcé le sentiment 
haussier, maintenant les prix proches de leurs plus hauts récents.

Le cacao a enregistré une hausse marquée de +3,52 %, clôturant à 3 298 $, malgré un contexte global de demande encore fragile. La progression est principalement 
imputable à des perturbations logistiques mondiales, la fermeture partielle du détroit d’Ormuz renchérissant les coûts de transport, d’assurance et d’intrants 
agricoles, notamment les fertilisants. Cette situation a favorisé un mouvement de rachat de positions vendeuses sur un marché déjà volatil, dominé par l’incertitude 
autour des récoltes en Côte d’Ivoire et au Ghana, qui concentrent plus de la moitié de la production mondiale.

L’EUR/USD a progressé de +0,46 % pour clôturer à 1,1788, re�étant un léger retour d’appétit pour l’euro après les tensions du week-end au 
Moyen-Orient. Si le dollar a initialement béné�cié de �ux refuge liés au regain d’incertitude autour du détroit d’Ormuz, la paire a ensuite pro�té 
d’un re�ux partiel du billet vert, les marchés jugeant que le scénario de rupture totale du cessez-le-feu n’était pas intégralement pricé. La prudence 
persistante de la Fed sur les baisses de taux a limité la baisse du dollar, tandis que l’euro est resté soutenu par des anticipations d’in�ation plus 
fermes en zone euro liées à la hausse de l’énergie.

L’EUR/JPY a avancé de +0,38 % à 187,12, porté par la faiblesse persistante du yen, accentuée par la �ambée des prix du pétrole. Le Japon, fortement 
dépendant des importations énergétiques, voit sa devise pénalisée lorsque les tensions géopolitiques entraînent une hausse du brut. À cela 
s’ajoute l’absence de signal clair de resserrement monétaire immédiat de la Banque du Japon, ce qui maintient un di�érentiel de taux favorable à 
l’euro. Dans ce contexte, la paire continue d’agir comme baromètre du sentiment de risque mondial, pro�tant d’un yen cantonné à un rôle de 
devise de �nancement.

L’EUR/CHF est resté quasi stable, en léger repli (-0,03 % à 0,9176), illustrant un équilibre entre �ux refuge et stabilisation du risque. Le franc suisse a 
continué de béné�cier de son statut de valeur refuge dans un environnement géopolitique incertain, tandis que les investisseurs sont restés 
attentifs à l’éventualité d’une tolérance limitée de la BNS face à une appréciation excessive du CHF. La paire évolue ainsi dans une phase de consoli-
dation étroite, aucune des deux devises ne parvenant à s’imposer clairement en l’absence d’escalade majeure ou d’apaisement durable.

L’EUR/CAD a légèrement progressé de +0,14 % à 1,6088, malgré le soutien théorique apporté au dollar canadien par la hausse des prix du pétrole. 
Le CAD a toutefois été freiné par un climat de prudence global et par l’attente des données d’in�ation canadiennes, cruciales pour la trajectoire de 
la Banque du Canada. Les marchés ont jugé que la �ambée du pétrole, bien que favorable à la balance commerciale canadienne, pouvait aussi 
renforcer les risques de ralentissement économique mondial, limitant la capacité du CAD à se renforcer durablement contre l’euro.

Cours des matières premières, bourse matières premières - tradingeconomics 

 

MATIERES PREMIERES

DEVISES

    

Matières premières 
Cours 

Ouverture 
20/04/2026 

Cours 
Fermeture 
20/04/2026 

Variation vs 
veille 

+ Haut du 
jour 

+ Bas du 
jour 

Or ($/Once) 4 781,06 4 820,84 -0,20% 4 827,27 4 740,05 

Pétrole Brent ($) 98,45 94,32 2,56% 98,98 92,75 

Blé (Wheat, CBOT) 5,960 5,960 1,02% 6,03 5,90 

Cacao (NYM / CJ) 3 204 3 298 3,52% 3 342,00 3 204,00 

Paire 
Cours 

Ouverture(spot) 
20/04/2026 

Cours 
Fermeture(spot) 

20/04/2026 
Var. vs veille + Haut - Bas 

EUR/USD 1,1787 1,1788 0,46% 1,1793 1,1784 

EUR/JPY 187,11 187,12 0,38% 187,14 186,992 

EUR/CHF 0,9176 0,9176 -0,03% 0,9179 0,9172 

EUR/CAD 1,609 1,6088 0,14% 1,6098 1,6083 
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85 000 000 000 DE
FCFA

FINANCEZ LE DÉVELOPPEMENT,
RÉCOLTEZ LA CROISSANCE

PÉRIODE DE SOUSCRIPTION
DU 25/02/2026 AU 25/05/2026

PRIX DE L’OBLIGATION
10 000 F CFA

« EOG 2026 A TRANCHES
MULTIPLES »

EMPRUNT OBLIGATAIRE
PAR APPEL PUBLIC

A L’EPARGNE

T R A N C H E  A

MATURITÉ
03 ANS6 %

MATURITÉ
04 ANS6,5 %

T R A N C H E  B

Le Document d’Information de la présente opération est enregistré par la Commission de Surveillance du 
Marché Financier de l’Afrique Centrale (COSUMAF) sous le numéro COSUMAF-APE-01/26 du 09 février 2026.
Le Document d’information de l’opération, ainsi que son résumé, sont disponibles à nos différents points de contact. 
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